
  

   
  
  

   

 

Qui ne pout ¢y abonner anpois de
08. par année ?

vorgs NOS PRIMES

Leur variété, leur valeur e
leur beauté vous étennesent

83 ANS D'EXISTENCE

Le “Quotidien” est lo mul cagane
de la Rive Sud. Serves-veusaa.

 

 

 

  

 

LEVIS, MERCREDI. LE 28 $

LEQUOTIDIEN
Plus de 20 empioyes experte a

service du publie.

DEMANDES NOS PRI
—

‘Travail pour travail, ils défient
toute compétition

EXCELLENTEHABITUDE
Appeles 1000 ou 1001 ot confies-

vous travaux où nouvelles.
Tasosssonsiaasnesisantennescense
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LE CONSEIL NA“PAS COMPRIS

 

      

À la dernière séance du Conseil, certain échevin dont

tous se rappellent les succès comme homme d'affaires et ad-

ministrateur quand il faisait le commerce de la marchandise
sèche (qui a une maison de verre, même recouverte de coton,

ne doit pas lancer de pierres) certain échevin disait qu’il se-
rait anxieux de proposer une enquête, si un homme sérieux
voulait la demander en portant des accusations spécifiques.
Il faudrait, d’après notre échevin, qu’un contribuable prenne
sur lui de risquer de payer un montant de on ne sait combien
pourse faire à lui-même la tâche ingrate de découvrir tout ce
que le Conseil a fait d’illégal et d'irrégulier,

Quand les enfants jouent à la cachette, ce n'est pas à
qui prendrait la tâche de chercher et ‘“d’espagner”’ les autres;
il en est de même dans ce domaine-ci et M. Larochelle est bien
naïf de croire que quelqu'un va prendre la besogne et payer
le risque de s'acheter un procès.

Primo, nous sommes sérieux; secundo, nous demandons

enquête ; tertio, nous répétons nus accusations.
Une motion est venue devant le conseil, proposant une

audition. Cette audition coûterait au bas mot deux mille
piastres.

Nous avons dit qu’une enquête vaudrait mieux, parce
qu’elle permettrait aux contribuables de savoir comment et
pourquoi on a dépensé leur argent.

Le trésorier à perçu les taxes et licences, il a déposé en
banque les argents ainsi perçus et, avec le maire, il a signé
les chèques pour payer les comptes qui ont été présentés,
comptes approuvés par le conseilr le maire ou les présidents
de comités.

Un comptable nous dira cela pour $2,000.00. Nous sa-
vons que nous payons des taxes et à qui nous les payons; nous
savons que l'argent de ces taxes est dépensé et par qui il est
dépensé. .

Nous voulons une enquête qui nous dira si notre argent

à toujours été dépensé suivantles prescriptions de la loi. Bref,
nous voulons savoir si, légalement, le conseil peut dépenser à
sa guise l'argent des taxes ou si la loi ne lui demande pas de
remplir certaines formalités dans chaque cas.

La loi ordonne au conseil de voter, chaque année, les ap-
propriations nécessaires pour payer les dépenses ordinaires,
Elle défend de voter aucun argent autre que celui voté et pour
les fins par lesquelles il a été voté.

amas 004 dalla ett eam os. we em ae

Ceci se rapporte aux dépenses ordinaires.
Puur les dépenses au capital, la loi ordunne au conseil de

passer des règlements et de les soumettre aux contribuables
propriétaires pour approbation.

Nous répétons donc que l'argent qui a été employé pour
payer : lo. un terrain à M. Gosselin; 20. un garage cons-
truit sur ce terrain: Ju. un auto au chef de police; do. un
auto pour boyaux d'incendie; So. un compresseur; Gu. une
bétonnière: 70. un char d’asphalte liquide; Bo. des rou-
leaux à béton; Yo. des services d’aqueduc et d'égout chez
MM. G. Blouin, Ruy, Barras et autres; 100. des chemins

permanents sur la rue Commerciale, et pombre d’autres dépen-
ses qu'il serait trop long d'énumérer; cet argent, répétons-
nous, devait être voté dans et payé avec les appropriations ou
voté par règlements approuvés par les propriétaires.

Disons et c’est vrai que MM. Blouin, Roy, etc., avaient
droit de demander des entrées d’aqueduc, quitte au conseil de
les accorder suivant les exigences de la loi. ,

Or, cet argent n’a été voté ni dans les appropriations, ni
par règlement. Il à donc été dépensé illégalement.

Une enquête qui ne coûtera pas $2,000.00 dira que notre
accusation d'illégalité est fondée ; elle permettra à l'enquêteur
de découvrir nombre d'autres dépenses, et dira QUI doit être
tenu responsable de ces paiements,

Elle (l'enquête) dira que ces dépenses au capital doivent
être payées par des emprunts faits par règlements approuvés
par les propriétaires. “TOUT ES” ces dépenses doivent être
ainsi payées, et pour cela il faut qu'elles soient TOUTEScon-
nues et c’est unc enquête qui nous les fera connaître.

La situation financière de la ville sera excellente si on
cesse de prendre l'argent des taxes pour payer autres dépenses
que celles prèvues par la loi,

Les contribuables ont fait tout ce qu’ils ont pu, mais la
crise est terrible pour plusieursetla ville elle-mêmeest présen-
tement gênée dans ses finances.

Pour guérir et guérir vite ce mal présent, le conseil devra
cesser d'acheter, et cesser de faire ou de faire faire, S'il a be-
soin d'acheter ou de construire, qu’il vienne demander l’appro-
bation des électeurs st et quand il le faut.

Qu'on nous donne donc une enquête qui nous fera décou-
vrir TOUTES les dépenses illégales du conseil, et permettra
ce les corriger.

Qu'on ne fasse pas de dépenses illégales nouvelles, peti-
tes ou grosses, avant qu'une enquéte nousait fait “espagner”
les vieilles, Ainsi la plaie dont nous souffrons cessera de s’ir-
riter et de s'agrandir; elle guérira petit à petit, et ce sera mer-
veilleux, :

À muins de cela, nous devrons faire notre examen de con-
science municipale et chercher tous nus péchés graves d’abord
et nos péchés véniels ensuite, tous avec les circonstances qui
en changent la nature. Nous verrons ‘vous verrez
ils verront.

Des désastres
Une dépêche d'Athènes man-

de qu’un tremblement de ter-
re, ayant secoué la Macédoine

et diverses parties de lu Yougo-
slavie, lundi soir, a fait plus
de 125 mortu et environ 250
bleæsés. Au moins 3,000 mai.
sons nt été abatines.

A Porto-Rico, des centaines

de morts ot des dommages de

plusieurs millions seraient le
bilan tragique d'une terrible

tempête qui a ravagé, hier, une
partie de l’île, suivant une dé-
pêche spéciale à la Presse As-

sociée.

 

On opte pour un
pont suspendu

Pour relier l'Ile d'Orléans à la
Côte de Beaupré.
 

L'Ile d'Orléans aera reliée à la
côte de Beaupré par un pont sus-

peudu, au lien d’un pont ecanti-

lever suivant un nouveau projet
qui n'apporters pas d'augmenta-
tion dans le coût de la construe-
tion,

La partie suspendue aura une

Inngueur de quelque 1,073 pieds
et, du niveau de la marée haute
au plancher du pont, il y aura
une hauteur de 106 pieds, par

conséquent suffisante pour la
libre eiveulation des navires.

Les approches du côté de St-
irégoire sont pratiquement ter-
minées. Il y aura en tout 37 pi-

liers, dont afx pour la partic
aurpendue. )
—

CHIC MARIAGE À
QUEBEC

Lundi matin, à 9 hreœ en >.
xline de Notre-Dame de Jacques-
Cartier, Québer, décorée pour la
virconstance de fougères et de

palmes, M. l'abbé Ixo Pelletier,
ami de la famille, a béni le ma-

riage de mademoiselle Madeleine

Marier, fille de Madame Ludger
Marier, à M. Gaston Montreuil.

file de M. et Mme I. Montreuil,
décédés.

La mariée entra à l'église au
bras de son frère, M, Ludger Ma-
rier, et portait une robe frangni-

se bleue avec chapeau de même

ton et un manchon de fleurs ta-
lieman.  Mpdemoiselle Suzanne

Marier agissait comme bouque-
tière et portait une robe d’organ-
die rose modèle princesse avec
bouquet colonial. M. Albert
Montreuil servait de témoin à

aon frère.

Pendant la cérémonie, un joli
programme musical à été exéeu-
té: “Ave Maria”, de Schubert, M

Fawin Bélanger; “Panis Angeli
eus”, mademoiselle J. Doré et
J. Lemieux; “Méditation reli-
gieuse”, M. J.-E-A. Cloutier:

“Notre Pore”, M. Jou. Lemieux.

Après la cérémonie, il y eut
réception À la résidence de ma-
dame Ludger Marier et M. et

madame Gaston Montreuil sont

partis ensuite pour Montréal,
Lucerne-en-Québec ot Ottawa.

Pour voyager, madame Mon-
treuil porte une robe de lainage

brun avec manteau de fourrure
beige, chapeau et wouliens de

même ton. .

Nos meilleurs voeux de bon-

heur à l’heureux couple,
———

M. Cléophas Charland

nommé président

M. l'abbé Cléophas Charland.
professeur an Collège de Lévis
et étudiant de l'Ecole Supérien-

re de Chimie. A Québec, a été
nommé prénident du cerele d’é-
tudes scientifiques Lavoisier des

Etudiants en Chimie, à Québec. Nos félicitations.

LA SEANCE DECH
SIVE,ALONDRES

Le cabinet national se réunit au-
jourd'hui pour considérer les
accords de la Conférence

Impériale d'Ottawa.
==

Londres, 28. — À onze heures,
«e matin, le cabinet national an-
plais se réunit pour considérer

d’une manière finale les accords
commerciaux intervenue À la cou-
férence économique impériale

d'Ottawa.
Cette réance est pleine ae con-

séquences et pourrait ae terminer

par la démission de MM. Snow-

den, Samuel. Sinclair, Simon.
Runciman et quelques autres
partisans libre-échangiates.

Ou dit que M. MacDonald
w'entend pas démissionner. Son
plan serait de combler les vides

te plus tôt possible. en mainte-
nant le caractère national de
son gouvernement autant qu'il le
pourra. FI prétend, dit-on, que
le moment n'est pan propice
jour retourner à un guuverne-

ment de parti.

UNPERESEVERE
Montréal, 28. — La police mu-

nicipale & rendu la liberté, hier.
à un enfant de 10 ans que mon
père tenait emprisonné dune une

chambre depuis le mois de juin
et pour un an, pour avoir volé
des fruits dans l'armoire familia-
le, Le prisonnier était en vête-
ment de nuit depuis sa condam,
nation. Craignant le chef de fa
mille, 1a mère ct le fils n'osaient
parler, Des voisina firent la dé-
noneiation,
——

403 CAS DANS
LAPROVINCE

La paralysio infantile va dispe-

raître graduellement, dit l'é-
pidémiologiste provincial,

Le Dr A.-R. Foley, directeur
du service de l'épidémialogie. nu
service provineial d'hygièns, a

déclaré hier que les cas de para-
\ysie intantile dans notre provin-

ce ont été au nombre de 403 «lu

mois de juillet au 26 septembre
courant.

Au sujet de la paralysie infan-

tile, le Dr, Foley ajouta ce qui

suit:

“Ce acrait induire la popula.
tion en erreur que de lui dire
que la maladie aera disparue A
la fin du mois courant où du
mois prochain. Nous savons que
cette maladie en est une des pé-
riodes estivales et que. d'après
les infarmations recueilliea, law
des épidémies précédentes an
Canada, le nombre do cus .lim.-
nue avec l'avènement des temps
froids. Lu maladie n'a pas evcore
henucoup diminué jusqu'à pré
sent et bien que nous puissions

ne pas avoir une forte diminu-
(Suite à ln page 4»

ss

DECES

LEPINE. — A l'Hôtel-Dieu de

cette ville, à l'âge de 37 ans,
mois.

ches M. Georges Rhéaume, No. 17

rue Shaw.
Les funérailles auront lieu jeudi

matin, à 9 heures.

à 8 h. 45 pour l'église Notre-Da- 
Marie.

Parents et amis sont priés d'as-
sister aux funérailles sans autre
invitation.
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Le Yon Papen
repond a Edouard Herriot

La paix ne sera jamais réalisée en Europe, dit-il,
aussi longtemps qu’un seul état sera dégradé
au rang de nation de seconde classe. — Une
accusation.

  
     

Assassinats
la Havane a été placée, hier

soir, sons 18 loi militaire, à la
suite d'une explosion de vio-

lence politique qui amena Vas
sansinat de Clemente Vonquez
Bello, président du sénat en-
bain, et de trois membre en

vue de l'opposition qui combat
l'adminietration du président
Machado. L'automobile du pré-
nident du sénat a été percée de
67 trous de balles.
Auena den assanillants va

Été capturé,

  

» Berlin, 28, Plaidant pour le
désariuement mondial, le chance-

lier Vou Papen, daw une répon-
sé au premier ministre français,
à prévenu la France, hier, que la
paix ne «ra jamais réalisée en

pau de nouvelles études de ve

problème. Je auis étonné d'enten-
dre parler de la grande rédue-
tion de l'armée française. 1)

Eee est vrai que les Français ont dé-
mobilisé teur armée de campagne

Europe aussi longtemps qu'un [aprés la guerre, mais ve qui a été
soul état sera dégradé au rang de fait est moins que du désarme-

poules perdues mation de sevonde classe, 11 a é- ment. C'est plutôt une réorgani-

galement niv lon nectsations de jention des armements qui (it pas-
M, Edouard Ilerriot et réitéré la [ser le puissant poids de l'armée
'mande allemande pour l'égali-|dans les réserves et le matériel.
1° des armements, “Le gouverne, [les appropriations militaires
ment de Berlin, clit-il. n'a jamais

|

françaises ont progressé de cent
réclamé le droit de v'armer au {pour vent en six ans, Est-ce 13
nivean de sea voisins, mais il à [du dévarmement 1”
Plutôt denueudé l'égalité dans les] Le chancelier 8 aussi déclaré
iéthodes de désarmement.  be[que l'entraînement militaire de
premier ministre français, dansln jeunesse à été conduit syaté

Anges, comté de Portueuf, Ver-Tron discours de Gramat à renver- |matiquement en France depuis
diet fut rendu de mort acciden-(,6 les faits, espérant retarder Index années, et qu’il constitue l’un
telle. discussion du désarmement par des points les plus essentiels de

La victime est M. une allocution qui n'encourage sa réforme militaire,
Fugère. as ans. Lundi soir, ee—

dernier. wortit de sa résidence 9
pour se rendre au poulailler. Re- A | assemblee de la S D N
marquant Vabwence de plusieurs | ’ LJ ° .
poules, il entreprit de les recher- -_
cher dank la direction d'un bois
voisin. Ne heurtant contre des
pierres, il tomba et se fractura

le crâne. Ls mort fut instantande

et le cadavre fut retrouvé hier
matin, après d'actives  recher-
ches.

 

Un cultivateur tombe sur des
pierres et se tue.

Lae coroner du district de Ques

bee à été appelé À tenir enquête,

hier après-midi, sur la mort tra-

gique d’un brave cultivateur de

la paroisse de Notre-Dame des  
François

Versions de la Chine et duParaguay. — Berlin re-
viendra ?
 

Genève, ZN, - Dans les milieux tions. La Chive a réclamé un rè-
hien renseignés, où dit qu’avant.glement équitable au sujet du

Tonget-ups l'Allemagne acceptera|eonflit aino-juponais en Extrème-

de rentrer denis le seine de In con-|JOrient, Le Paraguay, lui, œ'est

férence du désarmement, déclaré disposé à accepter n'im-
Les représentante de la Chine [porte quelle méthode de règle-

defet du laraguas ont prononeé, ment, pourvu qu'elle proetre une

bier, ales discours modérés devant paix équitable avec la Bolivie, au
l'Assemblée de lu Société les Na- sujet du Gran Chaco.

 --——lomeer

Le lait sur la Rive Sud
-—

 

L'Association des Laitiers
la riveaud, à une récente réu-
pion, # décidé, comme elle le
fait chaque année, d'augeenter = =
le prix du lait à partir du ler: FE I "
netobre, L'augmentation est d'u, l BATEAU-POMPE CITADELLE

“eutin par chopine. |
Ainsi done. le lait à partir de;

samedi. ler petobre coûtera ving

centins an lieu de quatre Li,

hopine,

    
 

Ses essais préliminaires au début de la semaine
prochaine.

autorités de lu Commission du

Havre de Québec.

Mardi prochain probablement,

de nonveste Nateau-porupe “Cite

—_—— selle“ [nisserles clantiors mae
Mlle Annett> Dorion. de Le, vitimes Davie pour faire nes

vis, au été l'henreuse  gaconnte {enais préliminaires air he fleuve,
d'un tirage fait dimanche der Tes parine et ingens experts
nier au profit des missions du'seront à lord pour vévifier le

Japon. on fonctionnement du vaisseau.

Me envi J-E. d'arrier a pré-2c4 dernier civeulers entre les

sidé ve tirage de la rafle d'u” deux pendant plusieurs
superbe chapelet, dont les billets Tieures. | Le “Citadelle” wera peut-être
ont été vendus au profit du Père! Les appareils de navigation |utilisé pour effectuer ln mauoeu-
Fournier, O.P. Le tirage n été'ainsi que les eystèmes de pompes |vre de l'accostage des bateaux
fait à la résidence de Mme Vvejaubiront différentes épreuves a-|transatlantiques arrivaut à Qué-
Emile Fournier, rue Chabot, en vant la remixe du vaisseau aux lee.

|
…-_ i

i

Meureuse gagnante i

Ou est présentement A termi.

ner, aux chantiers Davie, la mi;
se en place de la machinerie de
ve nouveau  vaisseai-pompe, qui
a été laneé au début de septem-
bre. Tout est pratiquement prêt
pour les essais préliminaires

   

 

vives

 

 

réclame $1,390

vausés à son

de Lévis.
 

 

Lévis, est décédée, le 27 du cou-|
rant, Mlle. Alexandrine Lépine, de

5

Les restes mortels sont exposés,

Départ de la maison mortuaire ; «le Ville de Lévis.

me et de là au cimetière Mont-,

 

présence du Père Fournier lui-:

vents et amis, |

Importante cause devant la Commission des Servi-
— 1! ces Publics, à Québec.

Avant aon dlépaët pour les,

nier à tenu À remereler cordiate- |Pitendu hier par ta Commission pour dommages
ment routes les personnes qui les Services Publics, siégeant au| moulin, à St-Nivolas

Leen missions. lété velle de M. Emmanuel Rous
; seat contre le ministère de la

‘veux bienfaiteurs, le Père Four-!
nier désire exprimer par ln voix | see

"tude. | NAISSANCE

même et d'un bon nombre de pa.’
~ DOMMAGES A UN MOULIN DE S. NICOLAS

Cordial mere)

missions du Japon, le RP, Four- Lav catse la plus importante M. Rousseau

font donné quelque aumône pour Palais de Justice de Québec, a

A tous et chacun de ses géné [voirie

‘de la presse an plus vive grati-.

Cours de dessin à Lévis |
—_—

| Gagnon,

i journaliste. et Mme Gagnon (née { dommagées.

profex- Cévile Langlois! de Lévis, font |

pour [part À leurs parents et amie de

fillenée le

a 7 heures, l'ouverture de ses [27 courant et baptisée le même

cours au second étage de Filôtel jour, pur M. l'abbé Arthur Le-

Charles-Kugène

—

M. Valère Bouchard,
xeur de dessin, Annonce

pluneli aoûr prochain, le 3 octobre, "a nuisance d'une

vours, du Collège, sons lex pré-
M. Valère Bouchard invite noms de Marie-Trma-Theévése,

En 1920, pour réparer la route
Lévis-St-Lambert, on dut chan-

Rer quelque peu le cours de la
vivière Braurivage. Le requérant

préteud que À cause de ce chan-
gement, sun terrain a été mind
par l'eau, qu’à plusieurs reprises
lu dalle qui conduit l'eau à son
moulin à été emportée et que les
turbines du moulin ont été en-

Le gouvernement plaide que

vette réclamation est prescrite.
Lu poursuite réplique que non,
parce que les dommages récla-

més ont été vausés en ves dernié-

res années à
dès; Parrain et marraine. M. et

“Mme Kuvène Gagnon, grands
parents de l'enfant.

“tous les Clèves à s'inscrire
lundi soîr prochain à l'Hôtel de

Ville,
Il est entendu

offerts par le gouvernement pro|

vincial, sont gratuita.

que ves cours, |

Paorteuse, Mae Amunble Lan.
glois. grand'mère de l'enfant.

Dans cette cause, qui a été pri-
se en délibéré, ln poursuite est

représentée par M. Fernand Cho-

quette, C.R. et M. Arthur Pi
peon, officier en loi occupe pour
te Département de la Voirie,



   |
|

 

Prenez donc les
Pilules ROUGES

pulsque vous soullres de:

Flinalblesse
Manque d'appétit
Sensation permanent:

de fatigue
Essoufilement au

moindre effort
Douleurs de dos, de reins
Périodes douloureuses
trrénularités
Troubles internes

Douterez-vous de leur efficacité
après 40 ans d'existence?

Pilules ROUGES
pour les Femmes Phles et Faibles

Le sabotage
de la paix

   

 

Pendant des années, I" Mlema-

gue Nest efforcée d'apitoyer le

monde sur sa situation finaneiè-

re. À Lausanne, on l'a vu pres-
que à genoux supplier qu'on la

délivrat de ce qu’elle appelait N

tribut des réparations, Et voici
que, deux mois après, l'univers

* (tupéfait apprend qu’elle est ns-
rez riche pour se permettre d'en;

(retenir une armée nombreuse,

fabriquer et acheter du matériel

de guerre ot construire des forti-

fications. Car les Allemands ne
feront croire sérieusement à per-
sonne que la réalisation de leur

programme n'entraînerait auen-

ne augmentation de leur budget

militaire. Ce n'est pas tout, Si le
9 juillet les eréanciers de l'Alte-

magne lui ont accordé le quitus

conditionnel qui la délivrait des
réparations, tout le monde sait

que leur décision, fut motivée,

bien moins par les mauvais ar.

guments avec lesquels on s’ef-
forçait en vain de Îts convainere.

que par leur désir d’accomplir
un grand geste d'apaisement.

d'est ce que M. MaeDonald_ap-

 

L'Automne à

    
  |

| SOULAGEE
à l'instant

la Campagne
— -

Lu aatson autommale est venue,

déjà leu feuilles d'un jaune roux

ni jonchent le nol, Un vert votes |

vù les bêtes vont broutter l’her- Aupirin dissipera toute douleur.

be, apparaît non lois d'une jolie us de duute liv donsus. Une tablette
: \ ‘e prouver.  Asulea-là. uleur

mainounette le long de da route. I laparaltva. Le soulugement oa

Le soleil à sou couchant jette) qual siniple que cels. od ;
nv, ; dre o . lan de conséquences 1nulluisautes

mw phle rayon de lumière sen Iaprèm l'usage d'Aupicia. Jnmuls elle
touche de mélancolie nur cett- (u6 déprime le coeur, et vous ne de-

journée finissante. Les nineuux | ve Joel hésiter à fuire usage ce
., i" ves tublette.

chantent teur dernière nérénacle ; Minsf, il est inutile de vouffrie du

du soir «nu cette heure de déclin. !mal de tête, mal de dent ou de né-
d'en nifique tableau sa on. | Tole Les slouleurs de la selatique,

magnifique 1'unbago, rhamotisnie où névrite peu-
chantée; je m'absorhui durant de, vent être complétenent nie en

stte luelques minutes. eu souffrances

longs moments urn ve muette | périodiques des femmes peuvent être
contemplation et j'ai joui pleine- Lpuigden l'ennui des rhumes peut

  

‘ , Asi i ne diga- être évité.
it nt de la poésie ‘ qui ne déga Les tublettes  d'Asplrin offrent
genit de tout cela ! d'autres usuges importants -- tous

‘técrite par les directions éprouvées
ul) y à dans chaque bulte. Exigez
fe nom Aspirin sur ka bolte — chaque
fois que vous avhetez ces tablettes —chent À l'âme ct la fout vivre ! ‘ 3

; et n'ayez crulnte, N'acceptes pas de> on. ‘
ent le temps de lu molwon substitute. “Aspirin” est une ware

Tout le jour le maître à entussé [que de fabrique enveglatrée au Cana.

lex gerbes de blé d'or; à plus [4

tard la eueillette des fruits mile

|
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qui pendent aux branches des [dent pas à se seutir envahis par

arbres et les font ployer souslle sommeil.

Jeur poids; à plus tard aussi la! Le pire ou la mire donne le

reutrée des légumes indispensa-|uignal et tous s'agenouillent pour
les à la vie de tous les jours. la prière du soir en commun,

de tue surprends à rêver du

passé, A com choses qui s'atta-

de

Voici que la cloche ancienne

du village tinte l'Angélus et an-
nohes aux  inoïssonneurs que

l'heure du repos est arrivée. —-

Tous se découvrent et laissent

voir leurs fronts brunis par le

vent ot le soleil,

[In récitent cette prière ot pes

viennent i leur demeure accueil-

lante pour se réconforter à la ta-
Lie familinle chez eux. pas une

MICTIE de pain t'a été entamée

+

Us remerclent le Dieu dispen-

ssateur de tous les bieux de la
{bonne journée accordée et lui
demandent de leur continuer nes
grâces pour l'avenir.

Qu'il me plaît toujourw de re-
vivre ce souvenir véeu il y a dé-

Ji bien longtemps !

SOLITAIRE

SiMONDS

 

jme qu'on y ait tracé le signe de

la Croix !
La chaleur du jour n été in-

quES À MÉTAUX,
tense, ils sont fatigués: il fr ‘AED JTHEAN

Don se reposer du rude labeur de

la journée. pont,

Après nt repas atlistantiel où

la franche gaîté Wu cessé de ré-; $ ent cor ae

mer, lettrs puupières von mi oY Boutso®

vont à Sallourdir et ils ne tar-; WL'acier “Simonds,” spéciale=

—";  menttrempé,assurelaqualité
y uniforme des lames de Scies-
ni a-métaux ‘Simonds.’ Cou=

pent plus vite, plus facilement
et durent plus longtemps.

Vraiment Economiques
SIMONDS CANADA SAW CO. LTD.

 
  

  

   

  

pela Pesprit de Lanse,

grand espoir était ué Le monde;

iMlait enfin pouvoir concentrer

  

votre enfant

tarvion d'hygiène de l'Associa-
tien Médicale Canadienne,
La diphtérie est une maladie

que nous devons prévenir, parce

que nous pouvons le faire. Nos

enfants, qui dépendent de nou,
ont le droit de demander que
leur vie xoit protégée, et. nou

avoà notre portée lex moyens
quileur assureraient cette pro-

tection. On peut affirmer que,

dans notre pays, comme ailleurs,
aueun enfant ne devrait mourir
de diphtérie,

La diphtérie ct cauxée par
tes poisons produits par les ger-
mes de lu diphtérie qui ont pé-
nôtré dans l'organisme et se

aout localisés dans la gorge et le
nez. Malheureusement, il arrive
souvent qu'une personne qui

commence une maladie conta.
[Rieuse propage, dès le début, les
germes de aa maladie. De plus,
un certain nombre de personnes

continuent, même après être gué-

ries, À en héberger les germes
dans leur organisme et à les

commatiniquer aux autres, et ce.

la pendant longtemps; on les ap-

pelle deu porteurs de germes. Len
germes de la diphtérie qu'elles
ont dans l'organisme sont répan-

dus par la toux et l'éternuement,
ainsi que par des objets tels que
la coupe commune dont se sout

servies ces personnes

Le contrôle de la diphtérie dé-
pend de la protection de chaque
individu contre cette maladie.
Nous avons les moyems de pro-
duire dans l'organisme une réac-
tion défensive et faire formur

deu anti-toxines ou contre-poi-

sons qui annulent l'effet cles toxi-
nes,

Il est rare de rencontrer une
seconde attaque de diphtérie. La
première attaque augmente la

résistance de l'organisme ot lui
{permet d'échapper aux attaques

subxéquentes. Mais on peut eons

férer à l'organisme une protec-

tion semblable À celle qu'il ae.

quiert & la suite d’une attaque      

 

ses posées et diriger tous ses MONTREAL TORONTO

efforts vers l'oeuvre

constrnetion financière ot deonn-

  

de si poe
de lu maladie. sans l'exposer au
danger d’utie attaque et & on nu-
 
 

mique, On préparait lu grande

conférence mondiale en laquelte
tes amis anglais et américains

Tout mas tant despoirs, C'est le

moment qu'ent choisi pour dé.

clencher la plus formidable des
effensives contre le traité de

Versailles. dirigeants du

Reich auraient voulu

l'intérêt qu'a l'ANlemagne à sabo-

ter toutes les tentatives de con-

solidation de la paix et de res

tanration mondiale qu'ils au]
talent pus mieux réussi.

(Lo Journal. Paris)

Les

prouver “SALADA” — mot de passe
pour désigner du thé
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bir len souffrances.

substance appelée anatoxine qui
ya une

expédiée dans  l’organisme, pro-
voyue la production dex subs-

tances immunisantes contre ia
diphtérie, ll en réwulte gue l=
personnes qui ont eu ces injec.
tions se trouvent, après quelque

temps, aussi bien protégées que
vellex qui ont subi une attaque
de la maladie.
Nous conseillons à tous les pa-

rents de consulter leur médecin
de famille au sujet des injections

qui protégeront leurs enfants
contre la diphtérie. La diplitérie
va disparaître si les parents veu-
lent faire leur part, La diphtérie
est une maladie évituble: met.
tons en oeuvre les moyens pour
la prévenir,
Pour questions au sujet de la

santé en général, écrire à l'Axso-

viation Médicale Canadienne,
184, rue Collège, Toronto. Une
réponse personnelle sera envoyée

par écrit.

 

Crest la Saison des

TARTES
N'oubliez pas que les fêtes
Prochaines ne seront pas
complètes sansun assorti-
ment de délicieuses et
appétissantes tartes.

Et surtout quelle aide pré-
cieuse les Garnitures de
Tartes ‘‘Meadow-Sweet‘*
vous apportent pendant
cette saison d'activité, Et
elles sont trèe faciles à     

préparer.
Envente chez les marchands

dénéraux 7-20
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Aux anciens et
actifs du Patronage

Dimuuche prochain era le
dernier jour passé au Patronage
de Lévis par le R. P, Laperrière,
supérieur, qui a été nommé Délé-
wœué Provincial du T. R. P. Supé-
rieur Général, à Québec.

A vette occasion, les membres
anciens et membres actifs sont
cardialement invités à aasïster à
la grand’'messe de 8-heures, a

faire la sainte communion pour
le R. P. Laperrière et à prendre
part au banquet de famille qui

aura lieu le midi.
Le R, P. Laperrière quittera

le Patrônage lundi et son succes-
«eur, le R. P. Albert Côté, vien-

dre occuper son mouveau poste
comme aupérieur. Le R. P. Thi-

hault sera son assistant.
———

Vol d'outils a St-David
 

 

   
 

Départ du
R. P. Fournier

Le R I. Marcel Fournier, O.P.
de Lévis, fils de Mme veuve Emi-
le Fournier, de Lévis, a quitté

notre ville bier après-midi, pour
ve rendre à la garde’ du Palais, 3
Québee, pour de là se diriger
vers Ottawa. Le RP. Fournier
quittera Ottawa à destination de

Vancouver, d'où il s’embarquera
À bord de l'Emprews of Asia le
T vetobre pour se rendre à Yoko-
hama, I} quittera emmuite Yoko-

hama pour Hakodaté, où il fera
du ministère.
222

Vol chez un barbler

Dimanche vers minuit, des vo-
i leurs sont entrés dans la bouti-

que de M. Armand Demers, bar-
bier, sur la rue Gauvreau, à Lé-

vis, et y ont dérobé quelques ar-

| ticlea de toilette et outils de bar-

 

 
Nous apprénons qu'un vol d’0%; | jer, Le propriétaire découvrit le

til de menuiserie à été commis il) vol, hier matin, en entrant dans
y a une quinzaine «le jours déjà, son salon de burbier. Il porta
vhez M. L.-P. Gagnon, contrac-' aussitôt plainte au Chef dePoli-
teur de St-David. ce qui pourauit en ce moment
La boutique de M. Gagnon a- d'actives recherches. Aucune ar.

vait été visitée par des voleurs léstation n'avait encore été fuite

nocturnes et ceux-ci avaient fait “€ Midi, mais tout indique que
main basse sur l'outillage. ‘les recherches aboutiront à un

heureux résultat.
Le vol fut dénoncé aux autori- —_—

tés policières de Lévis et, bien:
que sans bruit, un actif travail Mort de Mlle A. Lépine

 

e Chef P.-A. Guay.

province pour ses qualités natu-
relles, un heureux mélange en
à dosé àperfection la force et
l’arome.

fut effectué aous la direction du

On finit par
découvrir que ce vol nocturne a-
vait pour auteurs deux jeunes.
wens d’un quartier de Lévis.|
L'un des deux a été arrêté la se-:
maine dernière et l’arrestation de
son copain est imminente.

LE

Inhumé à Lauzon

Un jeune enfant de M. le Dr

J.-E. Samson, de Montréal et au-
trefois de Lauzon, est décédé ces
jours deruiers à Montréal.

Les restes mortels, transportés
par automobile, arrivent cet. n-
près-midi. Le corbillard-automo-
bile de M. J.-P. Thibault les

transporters du Pont de Québec
au salon funéraire de M. Thi-

bault, rue Commerciale, l'inhu-
mation devant être faite le même
jour an cimetière de Lauzon.
Nos sympathies,

—_——

Nous pouvons paraître grands

dans uu emploi au-dessous de no.
tre mérite, mais nous paraissons|
souvent petits dans un emploi
plus grand que nous.

 

   
, Il y a deux siècles

leQuébec était déjà fameux pour son tabac. Ce
produit n'a cessé de gagner en arome par la sélection.

LE TABAC A FUMER NATUREL

| PALOUETTE
est le choix des connaisseurs

égal en notre

FIN POUR LES FUMEURS DE
  

Au moment ol nous allons sous

presse, nous uvons le regret d'ap-
prendre lu mort de Mlle. Alexan-
drine Lépine, bien connue à Lévis,
survenue à J'Hôtel-Dieu vers 10

h. 30 cé matin. .

Mille. Lépine était âgée de 37
uns, 5 muie. Elle à sucoombé à
une douloureuse maladie de deux
uns, soullerte avec une grande ré-

sigustion chrétienne.

Lu défunte laisse pour pleurer
sa perte un frère et une soeur. M.
Gérard et Mlle Germaine Lépine,
de Lévis.

M. Laval-Ed. Fortier, entropre-

neur de pompes funèbres, a trans-
porté leu restes mortels chez M.

Georges Rhéaume, sellier, oncle

de la défunte, au No. 17 rue
Shaw, où ils sont exposés.

Les funérailles auront lieu jeu-
di matin, à 9 heures, en l'église
Notre-Dame de Lévis, suivies de

l'inhumation au cimetière Mont-
Marie. :
Le Quotidien offre ses plus vi-

ves sympathies à la famille de la
regrettée défunte.
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REPRODUIT DES RECHERCHES -
HISTORIQUES

(Suite)
 

Ce monument fut dévoilé le 27 mai 1915 par le duc de
Connaught, gouverneur général du Canada. On lit sur un
bronze attaché à ces pierresl'inscription suivante: “ To com-
memorate Lt. Col. John By, R. E. Founder of Bytown, Otta-
wa, the Federal Capital. Builder of the Rideau Canal, 1826-
32, Commg Royal British Engineers. This Tablet is erected
on the site of his house on Major's Hill, by the Historic
Landmarks Association of Canada, May, 19158.”

Parc de la Pointe Nepean :
Champlain, 1613-1913,
Bronze représentant Champlain un astrolabe à la main,

prenant la hauteur du soleil. Dévoilé le 27 mai 1915 par le
duc de Connaught. Sculpteur : Hamilton MacCarthy.

Poteau-Frontière. Eur les quatre faces on lit les inscrip-
tions suivantes: “Treaty of Washington - Boundary, Au-
gust 9th, 1842, Lt. Col. G. B. B. Estcourt, H. B. M. Com-
missioner Albert Smith, U. 8S. Commissioner. ”

Les poteaux en fer marquant la frontière furent rem-
placés par des pièces de granit.

Ce poteau est un don du Dr. W. F. King, astronome et
commissaire des frontières internationales.
“Devant l’ancien Hôtel de Ville, rue Elgin :

Monument des Sharpshooters Wm A. Osgood et John
Rogers tués en 1885, pendant la Rébellion du Nord-Ouest.

Monument élevé à la mémoire des treize Canadiens
morts durant la guerre du Sud-A fricain, 1899-1901. Oeuvre
de Hamilton MacCarthy.

Devant l’Université :
Le Père Tabaret, O. M. I. Dévoilement le 9 octobre

1889; sculpteur, A. Verrebout. Inscription : ““ Patri et funda-
tori alumni universitatis Ottawaiensis MDCCCLXXXIX.

Devant la Basilique. rue Sussex :
Mgr Guigues, premier évêque d'Ottawa. Dévoilement, 9

octobre 1889. Sculpteur, A. Verrebout.
À la Ferme Expérimentale :
Buste en pierre de James Fletcher, premier directeur

de la Ferme: Dévoilement, 19 juillet 1910. Sculpteur, Dr.
Robert Tait McKenzie. Di a Vinitiative de la Société Royale
du Canada et du Field Naturalist Club of Ottawa.

Devant I'Hopital Civigue :
Harold Fisher, ancien maire et principal promoteur de

l'Hôpital. Bronze, grandeur naturelle. Dévoilement, 7 no-
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CAISSE® )
D'ÉCONOMIE :

de Notre Dame de Quebec

Bureau principal : No. 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC ET LEVIS
| Les treize bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIE sont

situés à QUEBEC et LEVIS,et offrent toutes les facilités

voulues pour la petite épargne.

Les dépôts de 25 cents © en montant sont acceptés.

Attention spéciale donnée aux dépôts reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la Côte) .

AVENUE BEGIN, No 2U, teur la Côte); cette suceur-

sale est ouverte le jour nux heures ordiuaires et les Sa-
medis Soirs de 7 hre à 8.30 bre.

COFFRETS DE SURETE
COFFRETS DE SURETE à louer au IUREAL

PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour lu gurde de dé-
bentures, documents importants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIE, en raisin de
sa charte et de in nature de ses opérativus, offre à ses dépu-

sants des guruntues exceptionnelles.
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LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DJ DR MORSE

Les l'ilules Raciuières Indlennss du Dr Morse e'empinient depuis
au delà d'un demi-sldcle. C'est un essal qui vient de prouver leur va
leur. Ces Pilules ont guéri des dizaines ds mllliern de personnes dans
le monde civiliné : ceux qui déserpéraient même de leur cne ont été ra-
menés à le santé et ne funt que faire le Inuange de ces Pilules.

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

sont faites de racines, de plantes et d'herbes que l’on cultive dans des
jardins, et ce, au bénéficea de l'humanité eouffrante. Elles agissent di-
rectement dans l- Sang, l'Estomac, le Foie et les Hognons. Elles déra-
cinent le mal. Un essai convaincre les plus sceptiques de la valeur des

PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Ellen guérissent le BILIOSITE, la MAUVAIRE DIGESTION,ls
CONSTIPATION. le FOIE et les MALADIES des ROGNONS. Elles
constituent un excellent l'urificeteur de Bang. Tous ‘es Pharmaciens
et les Marchands, dans toutes les localités, les vendent eu prix de
25 cta On peut se les procurer par la malle, en payant d'avance, et
france de port, en s'adressant à

 

THE W. H. COMSTOCK CO, Limited, Brockville, Canada.

 

 

vembre 1931. Sculpteur, G. W. Hill. Inscription: " Haruld
Fisher —Mayor 1917-1920. * If you would see his monu-
ment look around you ”. Erected by the citizens of Ottawa.

Devant le Musée Victoria : . . ;
Monolithe sur lequel est Vinseription suivante: “ Sir

William Edmund Logan, 1798-1875, The Father of Cana-
dian Geology. Founder and First Director of the Geological
Survey of Canada, 1842-1809,” ‘ . .

Erected by the Twelfth International Geological Con-

ler août 1913.
A Vest du Musée Victoria : .
Canada 1ar Memorial, The Canadian Phalanx, 1914-

1918. Monument en pierre. Sculpteur, Ivan Mestrovic. ‘
Pris de la place Connaught, sur le bord du Canal Ri-

deau :
Pierre sur laquelle est gravée l'inscription suivante:

1826-1926. In honour of Colonel By, Lt. Col. Royal Eugi-
neers, founder of Bytown, now Ottawa.

F.-J. Avper
 

LES DISPARUS

 

Perron, L'hon, J.-Léonide — Né à Saint-Mare de Ver-
chères le 24 septembre 1873, du mariage de L. Perron et de
Marie-Anne Ducharme. Admis au barreau en 1895,il s’occu-
pa d'abord exclusivement de sa profession. À sa mort, il était
à la tête de l’importante société légale Perron, Taschereau,
Vallée, Genest et Perron. TI fut député de Gaspé puis de Ver-
chères à la législature de Québec de 1910 à 1916. Nommé au
Conseil législatif en avril 1916, il fut ministre sans porte-
feuille de 1920 à 1921 puis ministre de la voirie de 1921 à
1930. Décédé à Montréal le 20 novembre 1930.

UNE LETTRE INEDITE DU R. P. BRESSANI

“ Madame, v

Je n'ay pas voulu laisser de vous donner de mes nouvel-
les du pais des Hurons encor que je sçache pas si vous aves
receu celle que je vous escrivis l'année passée de Kébec à mon
arrivée par Inquelle je vous mandois les dangers dont Dieu
nous avoit préservé sur mer, la paix avec les Hiroquois qui
m'avoient pris et mon départ pour les Hurons. Cette incerti-
tude est ordinaire äsceux qui demeurent aux Hurans oùil
nous est quasi impossible d'avoir nouvelle de nus lettres et en
donner responce que Z ans après. Mais le bonheur d’y estre
mérite bien qu’on souffre volontiers quelques petittes morti-
fications. Je partis (come je vous escrivois) de Kébec à la
haste craignant que les glaces ne nous bouchässent le chemin
qui est de 300 lieues vit il y à plus de 60 saults et précipices à
passer, la plupart déchaussé et Dieu nous fit la grâce de faire
ce voyage sans aulcun danger, mesme sans grande faim et
travail devant l'hiver, non pas toutesfois devant le froid à

lIsçavoir pour la S. Luc. Après le voyage des Hiroquois, j'eus
. jeu tort de trouver celluy-cy difficile.

Icy, parmy la cendre et la fumée des pauvres sauvages,
âmes racheptées par le sang du Fils de Dieu comme les nos-
tres, Dieu nous fait tousjours des nouvelles miséricordes.
Les neiges et les glaces de ces pauvres pais ne seroient pas
contraires au feu de l’amour de Dieu si on n’estoit point
comme moy infidel à ces grâces. Quasi tout icy nous man-
quant, nous serions très riches si nous sçavions conoistre nos
ihrésors, car Dieu qui est nostre tout, Il ne nous peut pas
manquer. Je vous suplie de m'impétrer par vos saintes priè-
res de ne pas apauvrir parmy tant des richesses. Je ne vous
escris pas les grandes hénédictions que Dieu N. S. donne à
ces déserts (autresfois vrays enfers sur terre) par le moyen
de ln foy qui les va de jour en jour convertissant en un vray
paradis: car je erois que la relation des Hurons de cette an-
née vous contentera là-dessus.

(en marge)

Seulement je vous prieray encor une et mille fois de
nous obliger de-vos saintes prières et de nous impétrer celles
de vos bonnes religieuses, lesquelles avec votre permission,
je salue‘très humblement. les ayant très présentes à ma mé-
moire. Je suis, Madame, d'une cabanne huronne ce 23 d'avril
1646,

Votre très humble et inutil serviteur en N. S.”
(s.) “ François Jos. Bressani de la Comp. de Jésus

“ Voici 10 grains de porcellaine dont la noire vaut le

gress, MCMNIIl. Sculpteur, Henri Hébert. Dévoilement, ‘

 
Qu'en ce Moment vous

ne vous souciez guère de votre im-
tance. ll ne vous semble pas

| pouible qu’on vous demande conseil au
sujet de ce qui regarde le nouveau veau,
dansle berceau, ld-haut. Mais quand on
mettra bébé au biberon, vous aurez l’oc-
casion de donner votre opimon sur le

| contenu de ce biberon. Nous vous par
Jeroas donc de bébés élevés au Lait Esgte.

' Le Lait Eagle fait des
bébés radieux

Les bébés allaités au Lait Fagle aiment
leur biberon. Ils lc vident complètement
et s’en erouvent bien, le Lait Eagle n'ay-

Por caractéristiques les savinFéerie dr mt
Tete bien confarmée, dents saines
of méchuire normale. |

Chair forme.
| #elambes droites

wie robuste. |

 

ant de supérieur que le lait maternel,
pour sa digestibilité. Le Laic Esgle ne
cause pas de coliques; les bébés qu'il ali-
mente dorment d'un sommeil profond et
passible. Et, parce qu'ils assimilent si
tavrlement leur nourriture, ils gagnent
regulièrement en poids chaque semaine.

Leur croissance promet de bons
et robusies citoyens

L'alimentation substantielle que le Laie
Eagle fourn:s À votre bébé se révèlera en
ossements forts et droits, en dents saines
et égales, en tissus fermes et solides.
Qu'en savons-nous? Nous avons l'expéri-
ence de 75 ans pouren juger. Trois géné-
ratrons de nourrissons ont été allaités avec
ce last. Et maintenantle monde est rempli
d'adultes qui doivent à l'usage du Lait
Eagle dans leur petite enfance la santé
florissante que vous souhaitez à votre
petit quaud il aura grandi. Regardez
autour de vous, 1ntérrogez vos amis et
vos connaissances ct vous conataterez Jos
brenfaus du Lait Eagle.

Et voici une preuve
scientifique, évidente

Naturellement vous exigez une pecuve
scæntifique que le Lait Eagle sera un récl
élément de crassaice pour votre enfance
Vous vous intcresserez savs doute aux
résultats obteuus dans la ré,eute épreuve
faite dans une clinique de celchrité mon
diale. Deux medecins ant aourci au Lan
Eagle, durant plusieurs mois, 5 nour-

double, a sgavoir un sol le grain au pris des Frangois, Le fil
est d’ortie de laquelle les sauvages font leur vets,”

Las lp
“A Madame + Madame la Présidente l'ontac recom-

mandée au Colle des D. 1’. Jésuites au R. 1l'once Ja Devise
de la Comp. de Jésus à Hourdeaux © (1).

 

LES DISPARUS

! Gariépy, Mur Charles: Napoléon -
cher le 4 juin 1808, du mariage de Lows

Ne au Chitean-Ri-
aricpy er de Ma-

 

{rie Trépanier, Ordonné prêtre % Québee le 22 mai 1892, àl
fut vicaire une année à Saint-Casimir puis entra comme pro-
fesseur au séminaire de Québec et à l’université Laval où il
fit toute sa carrière. Il fut professeur de théologie, direc-

jteur du grand séminaire puis recteur de l'université Laval.
l'rotonotaire apostolique. Décédé à Québec le 29 juillet 1932,
Auteur de De Sure cf Justitia (1913)-et Conmeutaires sur le
nouveau code de droit canonique (1919).

A suivre

 

     
 

  
« « « et son esprit sportif reviendra

 

  

    X PERES...
   

rissons, pris au hasard. Leur santé et
leur croissance ont été suivies ec com-
parées avec celles d'enfants allaités autre-
ment. Les poids et la croissance ont été
enregistrés, le sang analysé, le développe-
ment des os et la poussée des dents ob-
servés . . . Or, l'épreuve rigoureusement
subie par ces 50 bébés, allaicés au Lait
Eagle, à démontré qu'ils étaient magai-
fiquemient alimentés.
Nous aumerions birn expéalier À votre frame

de mouveau livret des * Bien Evre Ae Bibl," 11
donne des conreils pour l'allaitement et des
seins du bibl, reprodust les photagrapbies or
d'hurrorique d'enfants bievés au Last Eagès.
La Last Eagle st trouve chez votre épisier. Le
mode d'emploi se Lit sur l'étiquette de la botte.

GRATIS!
Tux Bourn Co. Litres

LIVRET POUR LES|
SOINS DE BEBE|       

    

    

us do cou-
vhies et

éu au Lait

  

   

  Prière d'écrire roue etadresse
æn lettres moulées.) CW-P2T

 

   

VILLE|

| DE LONDRES

|

 

Loudres élait déjà une ville

vonsidérabe à l'époque des Ro-

mains, avant la naigance de Jé-
aux-Christ, et il en est fait men-
tion dans les auteurs latins sous

| liverses appellations
Constantin le Grand l'entoura

de muraiHes. qui vefermaient un

espace d'environ deux miles. A-
près l'introduction du christin-

wisme, elle devint le aiège d'un
y ÉVéché, et nous Alfred le Grand,
En capitale de son royaume. Lors

de la conquêts d'Angleterre par

Guillaume le Normand, celui-ci

trouva déjà Londres en post

sion de nombreux privilèges, qui

se sont maintents À travers les
niècles.

 

Dex épidémies, des pestes, des
révoltes, des incendies, ravagé-
“rent et dépeuplèrent Londres à
plis Me vingt reprises différen-
tes: mais toujours elle se releva

{tle ses ruines et de ses cendres.
En 1588 déjà, elle était en état
d'armer 20,000 hommes et déqui-
per trente-buit navires de guerre
pour combattre l’Armada. Après
avoir résisté à la grande peste
de 1665 qui lui enleva plus de
68,000 individus, et au grand
incendie qui. l'année suivante, y
dévora 13,200 maisons. Londres
prit «lès lors toujours plus d'ac-
eroissement.
Het

Affectésparlachaleur
“Les Tablettes Baby's Own sont excel-
lentes pourles enfants qu'affecte la cha-
leur”, écrit Mme M. E. Conron, Brant-
ford, Ont “Le meilleur de tous les
remèdes pour les maladies de l'été”,
écrit Mme Geo. Walker, Thomasburg.

Egalementefficaces
pour dentition,
fièvre, colique, con-
stipation. Se pren-
nent comme du
bonbon — absoïu-
ment INOFFEN-
SIVES. 25c le Pa
quet. ut

 

 

   
 +

TABLETTES BABY'S OWN
du Dr. Williamset

———_ - -at am

 

LE OUOTIDIEN
“Le Quotidien” est la propriété

de la Compagnie de Publication
de Lévis. Le journal est publié et
édité par In Compagnie de Publi.
cation de Lévis Ltée, au No. 41
Avenue Bégin, Lévis.

} F. Pichette, J.-A. GAGNON,
Président, Gérart.
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Série dans 3
National vs Royal-Québee

La série pour le championnat
de baseball de Québec v'ouvrira
dimanche prochain, alors que le

ftoyal-Québec rencontrera le Na-

tional dans la première partie de

vette série de Z dans 3.

Cette série mettra aux prises

lex deux plus forts clubs de
Québec. Les hommes des deux
équipes pratiqueront ferme celle

semaine of mettiont tout en oéü-
vre pour faire pencher la balau-
ee de leur côté.

Série mondiale
Baseball aux Etats-Unis

 

 

New-York, 23.— lus série mon-
tiiale de baseball s'ouvre aujour-

d'hui, dans le but de déterminer

si len New-York Yankees ont la
force necessaire pour disposer

des Chicago Cubes.
Les Yankees entrent dans leur

septième série mondiale, favoris
par at moins deux contre

pour rawener À la ligue Anv

vaine la grande bannière emblè-

me de la suprématie mondiale, en
dépit de la maladie de Babe
Ruth, leur plus gros canon

d'une faiblease récente dans

régiment des lanceurs.
En cas de pluie, ln partie sora

remise à demain et lu seconde

scra jouée vendredi. |Les deux

«lubs partiront ensuite pour Chi-
engo, OÙ ils arriveront, diman-

vhe, pour y jouer une série de

trois parties,

—0

Championreconnu
Philadelphie, 28. La eom-

mission de l'état de la Penalyva-

nie a annoncé hier qu'elle re-

connaître désormais Jim Londos
comme champion du monde des

lutteurs poids-lonrd,

+
ol

le

— 0 -—

Un blanchissage
Newark. N.4l.. 28. — Dans lu

joute d'ouverture de lu petite sé-

rie mondiale de baseball. Don
Brennan, bien secondé par sos

co-équipiers et au bâton et sur
lex huts, à donné une belle vic-

 

toire à son club, les Bears. en
blanchissant le Minneapolis, El

waceorda que quatre maigres

huts pendant que les Bears comp.
taient 11 points.

Brennan, lanceur-étoile aroi-

tier gui remporta 25 victoires aw
cours de la saison, contrôla la
situation pendant toute la partie,
Avant la partie, Brennan re.

gut une belle ovation et un ma-
guifique automobile qui lyi fut

présenté par le commissaire W.
J. Egan, de la part de ses admis
rateurs,

La seconde partie de la aérie
aurs lieu cq soir à B heures et
80. La 3e ne jouera demain et les;
aulvantes À Minneapolis.

COLLEGE WALLACE
COLLEGE WALLACE, Nu vb rue 8t

deuv, Québec, à l'ancien puste du
“Miru Club", tél, 2-4343. Dea cours
commercial. classique, écunomiyue,
trelnique et Industriel. J. W. M.
WALLACE, ©, KE.principal
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Quillesà Lévis
Ouverture de la saison

——
Comwe nous l'avons  annoned

la semaine derriére, la saison des
quilles va s'ouvrir ce soir même,
À [évis, avee un due! d'exhibi-
tion entre les clubs Jos, Côté et

Lévis, bog leaders de lu clame

“B”, l’un dernier, Le club cham-
pion Jus. Coté a relevé un défi

du lévis et tows deux vont we

rencontrer dans un mateh trim

intéressant, ce soir, à K heures, à

ln salle Gigudre, Côte du l’axsa-
ge. Nombreux amateurs seront

témoits de rette rencontre.

Titre deDeglane
En jeu, ce scir, & Québec

Henri
ee

Le champion lutteur

Deglune défendra son titre,
soir, à l’Aréva de Québec, eu fi-
tale de cette nouvelle séatiee de
lotte trèn soignée, annoncée par

le promoteur Asselin. ;
Jurk Guneon est uv homme

d'expérience. qui a fait trembler
de craînte plux d'un aspirant lo-

rique au championnat mendial.
La victoire de Deglane est pas

| certaine et, si elle lui échoue, il

ne l'aura nûrement pas volée.
La saison de lutte tire à «a fin

et c'est une raison de plus pour
que les amateurs en profitent.
D'ailleurs, le programme de ce

soir ne laisse vien à désieer
‘Tous le connaissent et personne

ine voudra y manquer. La séance

commencera à 8 heuers H,

Kid et songérant
New-York, 28, — Kid Choeo-

late & annoncé hier qu'il ne re

connaîtra désormais ateun con

trat signé par Louis  Guttierez

son gérant pendant neuf ans.

De son vôté, Guttierez a dé

clare que <'hocolate a encore

sing années À passer sous wa di-
et appolterait

 

reetion, et qu'il
devant les tribunaux.

Oe

Hoy a du mérite sans Gléva-

tion, mais il Wy a point d'éléva-
tion sans quelque mérite.

rerte

VANTE DEMANDÉE

--

SEL
 

On demande une servante.

S'adreser À 14 où BULL, Ave.

Bégin, Lévis.

--—_—_————2

PERDUE
Une sasoche noire et rouge,

contengut cing Jollars en argent
ot un port--cigarette émaillé, a

té perdue ce St-Vallier, Co. Bel

 

 “echusse, à St-Roch des Aulnaies
lrière «le la rapporter au bu-

veau du “Quotidien”, No 41, Ave.

‘ Régin, à Lévis.
MEE

VRAI “ BARGAIN ”
A VENDRE

Voitures : Locry (rounes aves

vaoutenono) -— Berleau — Car

iriole; Set de Praux Mascottes ;

Fournaise à air chaud No 1.

| S'adresser à Hector Lemieux,
“Epicier, #2 rue Commerciale, Lé-

“ie -— Tél: 596.

 

(Heure

et Morinmet,

12.53 p. m. tous les jours

tienrges et Mégantic.

No. ?

Georges.

No. 33—Autobus -
Geurges.
9.55 p. in. tous les jours excepté dimanche de Sherbrooke, Lac |
Froutière et St-Ceorges.
Bureau des billets en ville, 30 rue St-Jesn (tél. 83-3841)
Rurenu dea hillets (tinre Union tél. 89) Lévis. !
Bureau des billeta (Gure du l'uloiu tél. 83-1884) Québec,

ri

Noa. 5  
 

DEPART DE QUEBEC (Gare du Palais)

Na, À — 4,00 p. m. tous les jours pour Sherbrooke, Boston, Springfield
et Newport; tous les jours excepté dimanche pour St-Ueorges

AURIVEE A QUEREC (Gare du l'alais)

et Newport; tous les jours excepté dimanche de Morisset, St-

DEPART DE LEVIS (Gare Union)
7,50 u. mn. tous les jours excepté dimanche pour Sherbrooke,
Mégantie, St-Georges et Lac Frontière. |

No, 3U—Autobus — 6.15 p. m. tous les jours excepté dimanche pour Bt-

ARRIVEE A LEVIS (Gare Union)

10.10 a. m, tous lea jours excepté dimanche de St-

   

 

RENE BLANCHET, RA.LC.

ARCHITECTE, AAPQ

  
   
  RUE BLANCHET, Lévis, P. Q.

  

tpar Koccu)

I
Femmes de mon pays, épouses, eres, soeurs,
— Otoutes les vertus ot toutes les douceurs !
— C'est votre souvenir qui fait nimer la France.
Oui, vous avez bercé notre petite enfance

Et nos premiers chagrins au rythme de vos bras.
Vous aves «lit : “Mon cher enfant, tu grandiras. ..
Tu prendras, quelques jours ton casor vers la vie...
Sois bon, reste sans haine ct reste sans envie.
Quand je t'auvai quitté, mon coeur dormira mieux
De t'avoir su fidèle aux vertus des aïeux...

1

Vous savez, de vos mains délicates et sures,

Punser tous les regrets et toutes les blessures

Vous nous rendes l'espoir avec un mot câlin

L'honume ne se sent pus tout à fait orphelin.
La peine de l'exile est grâce À vous guérie :
C'est dans vos yeux qu'on voit le ciel de la patric,
Et le bonheur des jours nous apparaît léger.
Counne un arbre d'avril dant les fleurs vont nelger.

mn

Mères, Je vous bétis du plus profond de l'âme
De nous avoir appris la bonté de la femme
A l'heure où vous chantez un doux air d'autrefois.
Le passé qui nous parle des pleurs dans la voix.
Vous nous avez’ transmis l'honneur de votre exemple
Et depuis nous révons un avenir plus ample, ..

Oui, nous continuerons les vieux qui sont partis
On devient grand d'avoir été vos tout petits
Et si nous rommes nous, les français que nous sommes,

 

 

 

 

reganis, des rires d'enfant avaient
resonné dans la maisonnette et

dans le jardin en fleur. Ils avaient
vu grandir avec les années, les

bambins joyeux et les jeunes peu-
pliers plantés avec amour devant

In maison. Les jours ont fui gais
ou tristes tour à tour, les bambins
sont devenus -des hommes capa-

bles d'orienter leur vie, les fillet-
Sur un vieux bane de pierre, tes, des femmes vaillantes à la

près de In wie fleurie, deux vieil- tête d'une famille ct la vieille
lands eausent À voix basse, Lui, ‘maison redevenue silencieuse, don-

grand, maigre aux gestes autori- ne nsîle aux vicillards un pou lus
taives, elle, toute menue, toute mais heureux quand même du de-

rourbée sois le poids des ans. voir accompli.

Lu uuit doucement étend ses
voiles sur lu cumpagne qui s'en-
lort et la petite maison blanche
aux valets verte n'est plus qu’une
tache claire sur le bord de In rou-
te. L'air title est imprégné de
parfum, nu loin ces grenouilles
cuassent tandis que quelques oi-
sceaux atturdés, volant bas, fuient
A tire-d'uile vers leur nid,

Depuis des années, ils revien-, Ce soir, c'est de leur passé qu’ils
nent ainsi chaque soir au vieux parlent tous deux sur le banc de
bane solityire, remuer les souve- pierre, de leurs enfants dont l'aîné
aire de leur jeunesse, parler un et missionnaire en Chine, des pe-
peu du passé. Passé si loin, vieux tits qui dorment de leur dernier
d'un demi-siècle. mais dont le sou- sommeil dans l'humble cimetière
venir est encore brûlant dans leur et la vicille resserrant davantage
coeur, son châle autour de ses épaules

est secouée d’un long frisson. Ren-
trons vieux, dit-elle, j'ai froid.

Pourtant, la nuit est tiède et
embaumée.

A vingt ans, ils urrivaient lus

‘nain dans la main pour fonder un !
foyer, riches de leur jeunesse et!
le voeur plein d'espoir, plus tard,;
‘les boucles, blondes, des boucles
brunes étaient venues égayer leurs
_—— RE

SYLVIA LOTTI
| La Tuque, 12 sept. 1932.er 12

CREDITS - COLLECTION
Colleotion de orédite de tous genres, bons, mauvais ou pres-

«rite SANS AUCUNE CHARGE SANS ENCAISSEMENT.

REMISE MENSUELLE.

Nous avons à votre disposition un SERVICE de COLLEC-
TION partout aux Etats-Unis et en Canada.

Nous percevons toujours à l'amiable si possible, mais de ri-
8 queur si nécessaire.

Nous n'exigeons aucune rémunération pour honoraires d'A-
ÿ vocats ou frais Judiciaires.

Vos crédits, exigeant une ATTENTION constante, habile,
systématique ct persistante, devraient vous induite à communi-
quer avec nous.
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de Sherbrooke, Boston, Springfield

   
 

Sans aucune obligation de ma part,” vous vondres bien me
faire parvenir len détails ayant trait à votre offre de Collection

# ‘AUCUNE CHARGE SANS ENCAISSEMENT ".
Spécialités : comptes de médecins et de communautés religieuses

! Référence : Banque Canadienne Nationale, Lévis, Qué.    
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| The Medical & Business Collection Service |
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tion dans le nombre des cas
d'ici le milieu d'octobre, je suis!
convainen qu'aloru elle dixparai-
tra graduellement.”
Des 403 cas rapportés 138

l'ont été ces districts ruraux et
presque toux leu comtés ont en

dew eau de paralysie infantile;
low autre» cas ont été enregistrés

‘ans les villes, dont 165 pour
Québec,

Depuis le début de septembre
194 can ont été rapportés, lont
79 pour lex districts ruraux et
115 pour lex villes =Québec à
compté 79 cas aur ce nombre,
43 cus ont été rapportés pour]

la acmaine terminée le 24 aeptem-
bre. De ce nombre 19 ont été
enregistrés dane les campagnes et

26 dans los villes.
Le Dr Foley ajouta :
“Nos chiffres peuvent bien ne

pas correspondre avec ceux dow
ronseils d'hygiène municipaux

parce que, lorsque nous avons
dew raisons de croire qu'un cas
tapporté en ville a originé ail:
leurs, nous le mettons dans Ja

volouns du comté on de la ville
myntionnée.”

D'après l'épidémiologiste pro.

vineial c'est Québee qui a souf-
fert le plus de la paralysis in-
fantile cetle année,

 

Pèlerinêge prochain

Les RR, PP. Oblats de Québec
invitent cordialement la popula-

tion de Lévis et des environs à
we joindre aux nombreux pèle-

rins de Québec qui se rendrout à
Ste-Anne de Beaupré, dimanche

prochain. le 2 octobre.

Quatre convois de la Quebec
l'ower (2 apéciaux et 2 régu-
liers) ont été retenus pour ce
pèlerinage. Les premiers parti.

vont à 6 h. 45 ot 7 h. 15 de la ga-

re de Ste-Anne, et lew deux au-
tres à 7 h. et 7 h. 45 a. m.

H y aura messe et communion

À l'arrivée dex différents convois,
Les billets seront bons, au re-

tour sur n'importe quel train de
la journée.

==0es

Funérailles à Bienville

Hier matin, à Bienville, au
wilieu d'un nombreux concours
de parents et d'amis, ont eu lieu

les funérailles de M. Félix Guay,

époux de feu Dame Cléophée

Carrier, décédé dimanche der-
nier, à l'âge de 68 ans.
L'inhumation a été faite au ci-

metière de Lauzon.

Ap famille en deuil, nous
véitérona nos plus sincères con-
doléances,

POELES
Chaque poêle Bélanger possède

l'expérience lune Compagnie

nyant 65 ans d'expérience,

Représentée à Lévis
— par —

J.-L. GOSSELIN
49 rue Bt-Georges, — — Lévis,

TEL.: 1017

Ancien magasin O..E, Vachon.

Çemplètement épuisée
Muse (9 à ses anis comment Ine

Roses du Dr. Wikiasmt Pol
Fondes mieux

 

 
 

 

 

devine épaisée
Fodor de faire
mon travail,” écrit
Mme W. P, Fitz-

de Marquis,
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La Finance
BOURSE DE MONTREAL

Montréal, 25. — Le ton s'est
raffermi en fin de séance après
s'être montré plutôt irrégulier
durant Vavunt-midi, Le roule-
ment dépama à peine 5000 ue-
tions. Le volume des ventesa été
de 5740 actions et lex veutes d'o-

bligations ae chiffrèrent par #22,-
350.

* = 8
BOURSE DE NEW-YORK

 

New-York, 28, —Les courants
étaient très variables hier sur
la Bourse de New-York, de sorte
que lorsque le marché a clôturé

il était difficile de dire qui l'a-
vait emporté des haussiers ou
des baiuviers. Les actions de

Drug Ine. ont reculé d'une demi-
douzaine de points probablement
parce que l'on rapportait que

l'une de ses principales filiales
serait forcée de ae réorganiser à
moins que le coût des loyers ne
soit réduit. Durant la séance

une moyenne de 90 titres a ga-

gué sept dixidmes de point seu-
lement où lex courants étaient

teès variables.
“ =.

PETITE BOURSE

Montréal, 28, — Le volume des
veutes a encore décliné sur la

Petite Bourse hier, atteignant a
peine plus de 3,000 actions dana
les deux compartiments. Les mi-
nes étaient tranquilles. Quatre
titres ont été cotés dans le com-

partiment des mines.
+ =.

MARCHES DIVERS

Montréal, 28, — Les prix de
gros ent été plus fermes, hier.
Lea oeufs extras frais ont haussé
de 2 À 3 cents à 28-31 cents, les

premiers de TV à 2 cents à 20-22

vents et les seconds de 1 1-2
cent À 14-15 cents. Les prix des

oenfs frais en cartons aeront
hauxsés de 2 À 4 cents aujour-

d'hui. Le beurre à baissé un peu.
Le fromage du uébec a 10 5-5
«ents la livre.

{LE DOLLAR CANADIEN

New-York, 28. — Le dollar ea-
nadien a fléchi de 1-16 de cent
hier au cours de 90 1-8 cents sur
le marché du change de N.-Y.

“+.

SOLIDITE DU DOLLAR

New-York, 28, — Lu “New-
York Tribune”, commentant la
finance que vient de faire le
Dominion du Canada sur le mar-
ché américain, écrit que les ban-
quiers bien informés sont d’avis
que le dollar canadien reviendra
au pair et que le vréænt em-
prunt de remboursement y con-
tribuera pour une large part.

La

UNE AMFLIORATION

Montréal, 28. — Dans sa der-
uière lettre merauelle, la Banque
de Montréal écrit que le senti-
ment des hommes d'uffaires ct
devenu meilleur durant ces ler-

nières semaines sous l'action d’n-
ne bonne réenlte, de la hauase
des prix et de l'accord conclu à
la Conférence Economique Impé-
riale.

+ += +

L'EMISSION DU CANADA .

New-York, 28. — La nouvelle
émission de #60 millions d’obliga-

tions du Dominion du Canada, 4
pour cent, échéant dans un an,

n été rapidement sursouacrite,

hier. A Ottawa, on s'est déclaré
enchanté du suceès de l'emprunt
canadien sur le marché de New-
York. . x x

RBUCETTES DU CON. R,

Montréal, 28. — Lex recettes
brutes du chemin de fer Cans-

dien National se sont chiffrées
par $11,328,017 durant le mois
d'août 1932 en diminution de

$2,981,793. par rapport à celles
du mois d'août 1931. Lea revenus
nets out été pour le mois sous re-

vue de #209.175, alors qu'ils a-
vaient été de #514,034 durant le

mois d'août 1931.
 

Fou M. Alb. Nadeau
 

Ce matin, à Beaumont, ont eu

lieu les funérailles de M, Albert

Nadean, époux de Dame Demeri-

se Larivée, dont nous avons an-
noncé lundi le décès surveru Ia

veille, à l'âge de 69 ans, 9 mois.
Le défunt était le père de la

Révde Soeur St-François-Xavier,
des Soeurs Dominicaines, de Mlle
Bernadette Nadeau, de Beaumont
de MM. Albert, Alfred, Jean,
Adélard, Henri, Joachim, Domi-
nique, Moise, Bernard et Gérard
Nadeau, de Beaumont.

L'inhumation a été faite au ei
metière de la paroisse,
Nous réité ‘ons nos condoléan-

ves à la famille.

Notes personnelles

Mlle Jeanne Demers, de Lévis,

fille de M. Eusèhe Demers, gé-

rant de la Banque de Montréal,
et de Mme Demers, est en pro-

menade & GrandMére, l'invitée
de son frôte et sa belle-soeur, M.

et Mme Henri Demers,

j —M. Wilfrid Thivierge, de
Lévis, est parti pour Manchester,
N.-H., où il doit subir une délica-
te opération chirurgicale.

—{)}

L'amour est infatigable; il ne se
lasse jamais; l’amour est inépuisa-
ble; il vit et renaît de lui-même, et
plus il s'épanche, serpente, fascine
et attire,mais pour dévorer. 
 

 

   

médiaires ET RETOUR

A NEW-YORK $
et endroits intermédiaires ET RETOUR

Billets valables en wagons de premidre classe directs, ou wagons-lits
sur paiement du prix d'un lit,

VALABLES POUR ALLER VENDREDI, 7 OCTOBRE
Limite de retour — Pour arriver au point de départ pas plus tard que

Minuit, Mardi,

Bas prix correspondants à partir de Sherbrooke ct au sud.

PRIX SPECIAUX
AUSSI TAUX A DES PRIX TRES BAS

BOSTON — $31.50 à $36.50

  
 

EXCURSION D'AUTOMNE
Fin de Semaine Jour d'Actions de Graces, 7-11 oct.

De Québec et des stations du Q.-C. au nord de Sherbrooke

A BOSTON
Worcester, Springfield et endroits inter-

Incluant billets de passage, lit, chambre d'hôtel et repas, transfert,
amusements, ctc,

Vous pouvez sauver de l'argent en voyageant ainsi,

UNE OCCASION DE VOYAGE À BON MARCHE
avec tout le confort et la commodité posaibles.

Pour renselgnements plus au long, billets, réserver ses places, etc,
prière de s'adresser au Bureau des B.llete, en ville, 30 rue St-Jean
(tél. 2-3841), au Bureau des Billets du Chateau Frontenac (télés
phone: 2-1840), à Ja gare du Palais (téléphone: 2-1284), ou à n'ime
porte quel agent du Québec-Central, où encore écrire à F. O'Connell,
Agent des Passagers du District, 30, rue St-Jean, Québec, P.Q.

| QUEBEC CENTRA

  

‘10
14

fonds ennadiens

plus échanges
environ $14.00
fonds canadiens

le 11 Octobre.

NEW-YORK — $34.50 A $44.50  
  

       


